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«  Je cherche à définir Thierry Le Luron. 
Je n’y arrive pas. 
Il ne vient pas manger dans la main. 
Hep ! attention ! Le voilà. Bonjour, comment ça va…? 
Clac ! Il est reparti. Vous êtes sûr qu’il est passé par ici, mais 
rien ne vous prouve qu’il repassera par-là. 
Thierry Le Luron a un esprit très fin, très aigu, monté sur une 
armature légère, avec ça il premier partout. 
 
Mais on le sent avec un secret que je crois connaître. 
Vous savez que, vers la fin de l’été, des vents du sud-ouest 
amène dans un nuage des pluies de toutes petites grenouilles 
dorées, sautant dans les près par dizaines de milliers. 
Et je soupçonne Thierry d’être venu ainsi jusqu’à nous. 
Mais croyez-moi, si l’humeur lui en dit, il prendra un courant 
de nord-ouest,  et s’en ira avec toutes ses petites amies les 
rainettes… » 

 
 

Louis de Funès, le 21 janvier 1983  
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